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Le Hamas emprisonne des femmes pour dettes impayA©es

Description

Ola Mousa a?? 30 septembre 2019

Nawal Ahmad a passA®© les vacances en prison parce qua??elle nd??a pas pu rembourser les
dettes contractA©es pour les mA©dicaments anti-douleur de son mari. (Mohammed Al-Hajjar)

Cette annA©e, Nawal Ahmad na??a pas pu passer les vacances de la fin du Ramadan avec ses cing
enfants.

Ahmad, 42 ans, a passA© deux mois en prison au nord de Gaza parce qua??elle na??avait pas
remboursA®© les dettes contractA©es pour les mA©dicaments anti-douleur de son mari 4?7 il souffre
da??une hernie discale 4?7 auprA’s da??une pharmacie locale du quartier al-Salateen de Beit Lahiya
oAt elle vit avec sa famille.

Les dettes sa??AGlevaient A environ 420 $. Et na??ayant pas rA©ussi A obtenir les mA©dicaments
nAC©cessaires par le ministAre de la SantA©, Ahmad comptait sur les organismes caritatifs pour
couvrir les frais.

Certains de ces organismes avaient couvert les frais mA©dicaux de son mari dans le passA©, mais
cette fois-ci lorsqua??il a fallu agir, personne na??est venu payer la pharmacie. Ce na??est
qua??aprA’s deux mois de prison qua??un bienfaiteur 8?? qua??on na??a jamais identifiA©, mais qui
a payAO© les dettes da??un certain nombre de personnes pour la zakat 4?2 charitA© obligatoire,
troisiA'me pilier de 1a??1slam 4?2 a rA©gIA© ses dettes, lui permettant de rentrer chez elle.

A« Que pouvais-je faire ? A» a-t-elle demandA© A The Electronic Intifada. A« Mon mari a 55 ans et
est au chA’mage. Il ne peut pas bouger A cause de la douleur, ni signer aucun papier. Ja??espACrais
que les organismes caritatifs nous aideraient. A»

Ahmad na??est pas la seule A Adtre allA©e dans ce qui est en fait la prison des dA©biteurs.

Ces derniAres annA©es ont AGtA© cruelles pour la population de Gaza. Depuis 2008, trois offensives
militaires israACliennes ont laissA®© les infrastructures critiques de Gaza a?? rA©seaux AClectriques,
traitement des eaux usA©es et logement 4?2 au bord de Ia??effondrement, rappelant les
avertissements des Nations Unies disant que le bande de terre cA’tiAre pouvait devenir inhabitable
da??ici 2020.
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Un blocus de ce territoire cA’tier appauvri, principalement mis en vigueur par IsraA«l, mais A©galement
observA© par la??Egypte, a vu les efforts de reconstruction A2tre empA2chAOs et les affaires et les
industries flancher.

Avec un taux de chA’'mage qui dA©passe les 50 % et une pauvretA© qui afflige presque la moitiA© de
la population de Gaza forte de deux millions, les gens glissent inA©vitablement de plus en plus vers un
endettement croissant.

RAOpression
Les autoritA©s de Gaza na??ont pas trA’s bien su comment traiter le problA me.

Jusqua??A la??annA®e derniA're, le gouvernement dirigA© par le Hamas na??hAOsitait pas A jeter
les gens en prison pour dettes impayA©es. Selon Ayman al-Batniji, porte-parole de la police de Gaza,
presque 100.000 ordres de dAGtention ont AOtA© A©mis en 2017 contre des propriAGtaires
da??usines, des citoyens et des entrepreneurs qui sa??A0taient endettA©s ou avaient perdu leur
travail.

Da??aprA’s al-Batniji, environ la moitiA© da??entre eux ont AOtA© rA©ellement arrA2tA©s, mA2me si
la plupart ont A©tA© rapidement relA¢chAOs.

En 2018, les autoritA®©s de Gaza ont allA©gA®© la sanction pour arriA©rA®s financiers A cause des
rudes circonstances A©conomiques A Gaza. Mais les circonstances A©conomiques ne se sont pas
amA®liorA©es en 20109.

Al-Batniji na??a pas donnA®© de chiffres spA©cifiques sur le nombre de femmes en prison, mais il a dit
gua??auparavant, la police na??avait pas AOtA© trop sAOvAre avec les femmes. Cependant, a-t-il dit,
cette annA®©e elle na??a pas eu le choix.

A« Nous na??aimons pas emprisonner les femmes pour raisons financiA'res. Pourtant, cette annA®©e,
nous na??avons pas pu la??AOviter A cause du grand nombre de plaintes [contre les femmes
endettA©es]. A»

Samah Nour est allA©e en prison parce qua??elle ne pouvait rA©gler la dette de sa famille.
(Mohammed Al-Hajjar)

Samah Nour, 40 ans, a AOtA© emprisonnA©e pendant 10 jours en juin. Son mari avait lui mA2éme
ACtA© arrA2tA© sept fois au cours de quatre mois pour une dette de 3.000 $.

MA2me sa7??il reste employA© de 1a??AutoritA© Palestinienne en Cisjordanie occupA©e 4?7? qui a
ordonnA© A ses employA©s de rester chez eux aprA’s que le Hamas a A©vincA© de Gaza les forces
du Fatah en 2007 4?7 la??ancien policier ne reA8oit maintenant que la moitiA© de son salaire et ne
peut rembourser ses dettes.
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La famille s&??est dA©battue et Nour a dA» signer une reconnaissance de dette envers le
supermarchA® local qui, en six mois, sa??est AOlevA©e A 2.300 $. Son incapacitA© A rA©gler cette
dette 1a??a conduite derriA re les barreaux.

A« Nous avons dA» emprunter de la??argent pour nourrir nos enfants. Mon mari et moi avons passA©
de nombreuses nuits en ayant faim pour assurer de quoi manger A nos enfants ; parfois, nous
na??avions qua??un seul repas A», a dit Nour A The Electronic Intifada.

Nour sa??est dA©solA©e du dA©clin de la classe moyenne de Gaza qui, dit-elle, a pour ainsi dire
disparu. La seule raison pour laquelle elle est finalement sortie de prison ca??est que son frAre a pu
grappiller une somme suffisante pour verser un acompte au propriA©taire du supermarchA®©.

Um Samir, 45 ans, du camp de rA©fugiA©s de Jabaliya au nord de la Bande de Gaza, a passA© un
mois en prison pour dA©faut de paiement dans un magasin de fournitures mA®©dicales oA! elle avait
achetA© un lit mA©dical spA©cialisA© pour son mari qui souffre da??une hernie discale.

Les ressources mA®©dicales de Gaza AGtant sur-tendues et sous-financA©es, le temps da??attente
pour ce genre da??opACrations, dont les patients comme le mari da??Um Samir ont besoin pour une
hernie discale, est trA’s long. Ce qui peut laisser les patients en souffrance et en invaliditA© pendant
de nombreux mois.

Incapable de rA©gler sa dette, Um Samir 4?2 qui ne voulait pas donner son vrai nom pour cet article
a?? a AOtA© arrA2tACe en mai.

Faire campagne pour la libA®©ration des prisonniers
Selon Um Samir, les arrestations ont tendance A nuire surtout A ceux qui sont privA©s de leurs droits.

A« Un trA’s grand nombre de fonctionnaires de la??autoritA© et du gouvernement de Gaza sont
endettA©s A», a-t-elle dit A The Electronic Intifada. A« Mais ca??est nous les pauvres qui sommes le
plus touchA®©s. Les dAG©biteurs ont besoin de garanties. Certaines femmes sont obligA©es de donner
leur nom en tant que garants. RA©sultat, de nombreuses femmes se sont retrouvA©es en prison
quand 1a??A©chA®ance est arrivA©e et qua??elles ne pouvaient payer. A»

Um Samir a AOtA© libAG©rA©e aprA’s qua??un don anonyme ait rA©gIA® la totalitA© de sa dette de
presque 560 $.

Ce don a fait suite A un appel en ligne et une campagne de Fahmi Shurrab, chargA®© de cours en
Sciences Politiques A la Ummah Open University.

Shurrab a lancA© sa campagne en avril, juste avant le Ramadan, exhortant tous ceux qui le pouvaient
A aider A A« apporter un peu de bonheur aux familles A» des prisonniers.

A« Ja?7ai trouvA© des femmes qui AGtaient emprisonnA©es parce qua??elles sa??A0taient
retrouvA©es endettA©es pour avoir cherchA© de quoi nourrir ou soigner leur famille A», a dit Shurrab
A The Electronic Intifada. Ce na??est pas juste. Ca??est douloureux pour les enfants de voir leur
mA’re en prison. A»
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Il avait A©galement AOtA© A©mu personnellement lorsqua??on a retrouvA© un voisin mort le
lendemain da??une nuit qua??il avait passA©e A sa??inquiA©ter da??une dette qua??il ne pouvait se
permettre de rembourser.

Jusqua??ici, la campagne semble avoir AOtA© un succA’s. Shurrab a dit qua??il avait levA© assez
da??argent pour permettre la libA©ration de quelque 100 femmes et 1.000 hommes.

Shurrab a dit que la plupart des dons provenaient de donateurs palestiniens, qua??ils vivent en
Palestine ou ailleurs.

A« Je me suis arrangA© en coopA®ration avec la police de Gaza pour faire sortir les prisonniers les
plus dA©munis, et surtout les femmes. A»

Ola Mousa est un artiste et A©crivain de Gaza.

Traduction : J. Ch. pour 1a??Agence MA®©dia Palestine
Source : The Electronic Intifada
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